
REVUE DE PRESSE PLANETE MER 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

REVUE DE PRESSE  

PLANETE MER 
2010-2013 

  



REVUE DE PRESSE PLANETE MER 

 
Magazine La Cistude 

Octobre 2013 

 

 
 

  

 



REVUE DE PRESSE PLANETE MER 

 
 

Site TF1.fr 
8 août 2013 

 
 
 

 
  



REVUE DE PRESSE PLANETE MER 

 
Magazine Le Parisien 

Juillet 2013 
 
 

 
 
  

 



REVUE DE PRESSE PLANETE MER 

 
Site Var Matin 
07 juillet 2013 

http://www.varmatin.com/saint-raphael/la-richesse-de-la-reserve-du-cap-roux-n%E2%80%99a-rien-

d%E2%80%99un-leurre.1308456.html#wprcomments  

 

 

 

 

 

 

 
 

http://www.varmatin.com/saint-raphael/la-richesse-de-la-reserve-du-cap-roux-n%E2%80%99a-rien-d%E2%80%99un-leurre.1308456.html#wprcomments
http://www.varmatin.com/saint-raphael/la-richesse-de-la-reserve-du-cap-roux-n%E2%80%99a-rien-d%E2%80%99un-leurre.1308456.html#wprcomments


REVUE DE PRESSE PLANETE MER 

 
Site nautisme.com 

26 mai 2013 
 

 

 
 

  



REVUE DE PRESSE PLANETE MER 

 

Site L’Encre de Mer 

11 juin 2013 

http://www.l-encre-de-mer.fr/2013-06-11-cap-roux-un-cantonnement-cree-par-les-pecheurs-et-suivi-

scientifiquement/  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

http://www.l-encre-de-mer.fr/2013-06-11-cap-roux-un-cantonnement-cree-par-les-pecheurs-et-suivi-scientifiquement/
http://www.l-encre-de-mer.fr/2013-06-11-cap-roux-un-cantonnement-cree-par-les-pecheurs-et-suivi-scientifiquement/


REVUE DE PRESSE PLANETE MER 

 
Interview Radio France Info 

29 Mars 2013 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Interview France Inter de Laurent Debas 
21 Novembre 2012 

 

 
  



REVUE DE PRESSE PLANETE MER 

 

Site Var Matin 

18 mars 2013 

http://www.varmatin.com/frejus/prud%E2%80%99homie-de-saint-raphael-les-pecheurs-ont-de-beaux-outils-pour-

reussir.1159632.html  

 

 

 

  

http://www.varmatin.com/frejus/prud%E2%80%99homie-de-saint-raphael-les-pecheurs-ont-de-beaux-outils-pour-reussir.1159632.html
http://www.varmatin.com/frejus/prud%E2%80%99homie-de-saint-raphael-les-pecheurs-ont-de-beaux-outils-pour-reussir.1159632.html


REVUE DE PRESSE PLANETE MER 

 
 
 
 

Site Var Matin 
24 février 2012 

http://www.varmatin.com/article/faits-divers/saint-raphael-deux-plongeurs-interpelles-dans-une-zone-
interdite.784197.html 

 
  

http://www.varmatin.com/article/faits-divers/saint-raphael-deux-plongeurs-interpelles-dans-une-zone-interdite.784197.html
http://www.varmatin.com/article/faits-divers/saint-raphael-deux-plongeurs-interpelles-dans-une-zone-interdite.784197.html


REVUE DE PRESSE PLANETE MER 

 
Site de la Fondation de France 

Septembre 2012 
 

 

 
 

 

  



REVUE DE PRESSE PLANETE MER 

 
Site Ouest France 

19 septembre 2012 
 

 

 

La science s'intéresse à l'observation de l'estran par les citoyens. Yann Perraud et Laurent Wenk s'en expliquent. 
On étudie actuellement la régression des algues brunes sur la façade Manche Atlantique. Il faut donc des milliers d'yeux pour ce 
territoire immense. 
Le programme scientifique national Biolit vise à impliquer les citoyens pour l'étude de la biodiversité du littoral. En effet, chacun de 
nous peut observer les algues et les minuscules animaux marins qui vivent sur les rochers découvrant à marée basse. Or, c'est 
une des facettes de l'expertise de Sensations littoral. 
L'association, qui organise depuis longtemps des visites guidées, s'est rapprochée de Planète mer pour valider un protocole de 
collecte d'informations adapté au grand public, en particulier les scolaires. 
Muni d'une fiche d'observation bien pensée, chacun d'entre nous peut ensuite la faire remonter à une scientifique travaillant au 
Cresco de Dinard : ondine.cornubert@planetemer.org. Il suffit de cocher les cases détaillées et illustrées, en téléchargeant le 
formulaire http://www.planetemer.org/download/Protocole-N1-BioLit.pdf. 
En contrepartie, c'est la possibilité pour le public d'acquérir une meilleure connaissance de la biodiversité. Pour les classes, c'est un 
formidable levier pédagogique, un excellent outil mis à la disposition des enseignants. 
Sensations littoral proposera, entre Cancale et Lancieux, d'accompagner des groupes pour les orienter et répondre à toutes leurs 
questions, lors des marées basses des 12, 16 et 26 octobre. 
Mardi 25 septembre, à 17 h 30, réunion publique d'information organisée au Cosec de Dinard (stade de la Saudrais), 

particulièrement en direction des enseignants. Le site www.biolit.org sera consultable à partir du 1er octobre. 
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Le collège de Rhuys a organisé en partenariat avec l'association Les Petits débrouillards la réalisation d'un protocole d'expérimentation et de 
science participative pour les 6e, sur l'estran rocheux à Penvins, vendredi et hier. 
Deux sorties ont été programmées dès la rentrée scolaire. Une bonne façon de se connaître pour tous les nouveaux collégiens. 
Les cinq classes de collégiens, encadrées par une dizaine de personnes, enseignants et animateurs d'APDB 56, ont participé à ce programme 
(protocole national Biolit), un inventaire sur l'estran rocheux de la pointe de La Grée. 
« Ces sorties sont articulées en deux temps : une approche expérimentale sur deux thèmes, la salinité, la pollution et les marées 
(découverte des algues, les animaux filtreurs, les mollusques marins brouteurs d'algues, les mollusques marins prédateurs d'animaux) et 
une démarche de science participative en faisant découvrir le programme Biolit mis en place par l'association Planète mer », commente 
un animateur. 
Ces matinées seront suivies d'une exploitation en classe de sciences et vie de la Terre (SVT) et sciences physiques, une originalité car il n'y a pas 
de sciences physiques au programme des élèves de 6e. 

 

  



REVUE DE PRESSE PLANETE MER 

 

Site La Croix 
14 septembre 2012 

 

 
Marie-Laure, 48 ans, habite au bord de la mer, à Guidel, près de Lorient (Morbihan) 

Le week-end, après sa semaine de travail dans un cabinet dentaire, elle aime naviguer ou se promener en famille au bord de l’eau. « Nous étions 

aux îles Glénans, dans le Finistère, la semaine dernière et nous en avons profité pour ramasser toutes les bouteilles vides ! » Car pour elle, aimer la 

nature, c’est aussi en prendre soin. 

Cet été, elle a donc répondu présent quand l’association Naturophile à laquelle elle appartient a organisé une sortie « BioLit » sur la plage 

morbihannaise de Fort-Bloqué. Ce programme national de sciences participatives animé par l’association Planète Mer (1) entend faire de chacun 

une « sentinelle » du littoral. 

Objectif : collecter le maximum de données pour dresser un état de santé de l’ensemble du littoral français. « J’ai traîné ma fille de 15 ans qui ne 

voulait pas en entendre parler, et au final elle a adoré ! », assure Marie-Laure. 

UNE ACTION STIMULANTE 

Muni de feuilles et de stylo, chaque participant se voyait attribuer un carré d’estran, cette partie de plage découverte à marée basse. « Nous 

devions recenser les espèces présentes sur cet espace », précise Marie-Laure, qui a donc compté avec sa fille bigorneaux, berniques, algues et 

gibules… 

« C’est très stimulant de se dire que notre action est une petite goutte d’eau, qui va s’ajouter à d’autres et donner un beau résultat. » De fait, plus 

les volontaires seront nombreux pour ausculter le littoral et plus le résultat scientifique sera intéressant. 

Désormais, Marie-Laure attend avec impatience de pouvoir consulter sur Internet la banque de données mise en place par Planète Mer. Un portail 

Web consacré au programme BioLit devrait être ouvert d’ici à la fin septembre. 

« C’est très stimulant de pouvoir agir, à son échelle, au sein d’un grand programme », assure Marie-Laure, qui a attrapé le virus de la démarche 

scientifique. « Ce serait intéressant de faire le même relevé au même endroit un an après », suggère la nouvelle sentinelle du littoral. 

(1) Récompensée cette année par la Fondation de France. 

Emmanuelle rÉju 
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Jeudi dernier un groupe de huit personnes, âgées de 4 à 70 ans, constitué de vacanciers et d'habitants a rejoint la plage de Trénez 
pour la première Découverte de la biodiversité du littoral de l'été, proposée par Natur'au fil. Laurent Wenk, de Planète mer, chargé 
de développement du programme national de science participative sur la biodiversité littorale (BioLit), Nathalie Ringeisen, 
animatrice de Natur'au fil, et Annie Boudic, bénévole de l'association qu'elle a contribué à créer en 1995, sont venus accueillir les 
participants. 

Méconnaissance 

Un constat : « Malgré leur accès facile et leur fréquentation très forte, les milieux littoraux restent imparfaitement connus 
des usagers comme des scientifiques », a expliqué Nathalie Ringeissen. Et nombre d'usagers qui connaissent mal ces 
milieux, détruisent une partie de la diversité de la vie animale et végétale. » 

L'animation est un cadre propice pour contribuer à répondre à ces problématiques. Elle propose avant tout de partager un peu 
d'émerveillement devant les formes extraordinaires qu'emprunte la vie. En effet, « il existe sur les algues et rochers de nos 
côtes une vingtaine d'espèces de mollusques facilement visibles. Combien d'entre nous ont remarqué leurs couleurs, 
leurs formes, leurs petites habitudes quotidiennes ? » 

Natur'au fil est soutenu financièrement par la Cocopaq et le conseil régional de Bretagne. Les tarifs donc de 3 € pour les adultes et 
2 € pour les enfants jusqu'à 12 ans. Planète mer et Natur'au fil espèrent donner le goût du littoral aux promeneurs occasionnels, 
aux vacanciers curieux. Le 23 juillet et les 3, 20, 31 août, au Pouldu, Kerfany et Trénez. 

Informations : www.naturaufil.fr ; 06 99 25 29 29. BioLit : http://planetemer.org/.  
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Le ministère de l'Ecologie a remis mardi 28 février les Trophées du mécénat d'entreprise pour l'environnement et le 

développement durable à neuf lauréats. Avec ces Trophées, le ministère ''a pour objectif de développer des tandems 

entre le monde de l'entreprise et les porteurs de projets environnementaux'', alors que seulement 14 % 

des entreprises mécènes interviennent dans ce domaine en France, selon une enquête Amical CSA 2010. Le mécénat 

dédié à l'environnement représente 11 % des fonds, soit 200 millions d'euros. 

Parmi les 36 dossiers reçus lors de cette seconde édition des Trophées, six trophées (par catégories) et trois prix et 

mentions spéciaux ont été attribués aux lauréats. 

Dans la catégorie Biodiversité : l'opération d'Yves Rocher visant à planter 1 million d'arbre en France, menée en 

partenariat avec l'Institut de France et l'association française Arbres et Haies, s'est vue récompenser. Le programme 

national de science participative sur la biodiversité littorale (BioLit), piloté par Logica et Planète Mer, a de son côté 

reçu le trophée dans la catégorie Mécénat de compétences.  S'est également vu décerner un trophée dans la catégorie 

Environnement/Solidarité : le projet de rénovation mené notamment par Saint-Gobain Initiatives, aux 

critères Bâtiment Basse Consommation (BBC) d'un bâtiment hébergeant des personnes en réinsertion sociale et 

professionnelle. Parmi les autres projets lauréats : le reboisement dans le Parc naturel régional des Landes de 

Gascogne, en partenariat avec Total Infrastructures Gaz France (catégorie Espaces naturels) ou encore le projet de 

recherche "Dynamique du carbone au sein des mangroves", porté par l'Institut de Recherche pour le Développement 

et la Fondation d'entreprise Air Liquide (catégorie Outre-mer). 

Le prix spécial du jury a quant à lui été remis à la fondation BNP Paribas pour "l'ensemble de ses projets liés au 

climat". Le prix spécial "Coup de cœur" a également été décerné à la Fondation d'entreprise Simply et l'Association 

nationale de développement des épiceries solidaires (A.N.D.E.S.) qui "œuvrent ensemble à la professionnalisation de 

ce type d'activités". La Direction régional de l'Environnement, de l'Aménagement et du Logement (DREAL) Aquitaine 

a aussi été distinguée par une mention spéciale "région de mécénat", soutenant une dizaine de projets, et notamment 

le reboisement dans le parc naturel de Gascogne. 

Rachida Boughriet 
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En nourrissant les scientifiques des observations que tout un chacun peut faire sur le littoral, l'association Planète Mer espère déboucher 

sur des résultats concrets dans le domaine de la biodiversité. Une application rendue possible par les technologies Web et mobile.  

 
Etudier, suivre et à terme mieux protéger la biodiversité littorale grâce à la participation de tous, c'est le sens deBioLit (programme national de 
science participative sur la Biodiversité Littorale), que l'association Planète Mer met en œuvre avec l'appui scientifique du Muséum national 
d'Histoire naturelle. Un premier thème de suivi a été déterminé : les algues brunes qui recouvrent les rochers des côtes Atlantique-Manche et 
régressent depuis plus de 20 ans. Ces écosystèmes littoraux sont pourtant des éléments majeurs de la vie et de l'économie de nos littoraux. Si 
plusieurs hypothèses ont été avancées pour expliquer ce phénomène, aucune n'est aujourd'hui suffisamment renseignée.  
 

C'est ainsi qu'est née l'idée de démultiplier les observations sur le littoral français en mobilisant et impliquant le « grand public » pour couvrir cet 
immense territoire et apporter aux scientifiques les données en nombre dont ils ne peuvent disposer aujourd'hui. Un pari jusqu'alors difficile sans 
l'apport des nouvelles technologies. 

Permettre au plus grand nombre de participer à la science et à la science de bénéficier du plus grand nombre 

 
Le programme BioLit s'appuie sur les acquis d'une start-up créée au Kenya il y a un peu plus de trois ans. Ushahidi - le nom de cette start-up, ce 

qui signifie "témoigner" en swahili - permet aux citoyens d'alerter, de décrire et de géolocaliser des situations dont ils sont témoins grâce à un 

logiciel gratuit et en libre accès. Transmises par SMS, e-mail et réseaux sociaux, les informations sont récoltées, agrégées puis interprétées pour 

apporter une réponse à la situation observée. C'est le « crowdsourcing » (crowd signifie foule en anglais). L'ONU ne s'y est pas trompé et a déjà 

utilisé cette capacité d'Ushahidi à collecter des informations essentielles lors de catastrophes humanitaires. Cette fois-ci, il s'agit de tout autre 

chose : mettre le crowdsourcing au service de la biodiversité.  
 

Via un mécénat de compétences, c'est le défi que sont en train de relever les partenaires de l'association Planète Mer en créant le site collaboratif 

BioLit.fr grâce à une savante combinaison entre Ushahidi, plateforme collaborative, et Drupal, logiciel connu des concepteurs de sites Internet.  

Le site et ses applications pour smartphones et tablettes tactiles (sous iOS et Androïd) vont permettre à chaque promeneur du littoral de saisir et 

transmettre ses propres observations. Ainsi, bigorneaux, patelles, moules, huitres, crabes et algues vont être sous haute surveillance grâce à trois 

protocoles conçus pour des publics différents : néophytes, naturalistes ou experts. Pour cet observatoire de la génération « 2.0 », de nouveaux 

thèmes sont déjà à l'étude. Mieux encore, le programme prévoit d'impliquer progressivement les citoyens en les associant à tous les niveaux de la 

démarche globale. De quoi les rapprocher un peu plus du monde de la science. 
 

En complément : 

Lire la plaquette du projet BioLit sur le site du ministère du Développement durable (PDF). 
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